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fig. 1

Lingots de cuivre plano-convexes.
1-3: Corcelettes (MCAHLausanne
9600, 9161 et sans numero).
4-5: Auvernier-Nord (MCA
Neuchätel, Auv. 2920 et 2919).
Poids: 490, 217, 82, 47 et 32 g.
Ech. 1:2.

Runde (z. T fragmentierte) Kupferbarren

mit planer Oberfläche und
leicht konvexer Unterseite.
Lingotti di rame rotondt (parzialmente

frammentati) con superficie
plana e retro leggermente con-
vesso.

«iäblB
"Pill Sil»

fl m ^
*

VT*HÜ

Les stations palafittiques de l'äge du
Bronze final sont connues pour leur ri-
chesse en objets de bronze. En l'absence

des ateliers eux-memes, et en
particulier des fours, les moules, les rates de
fabrication, les pieces brutes de coulee
ou ä moitie refondues ainsi que les
objets de rebut destines au creuset sont les
temoins eloquents de factivite des
fondeurs dans les villages memes. II est
d'autant plus frappant de constater
dans les sites littoraux fextreme rarete
du cuivre, de l'etain et du plomb ä l'etat
brut, c'est-ä-dire des ingredients de base

de l'alliage utilise. C'est ce contraste
entre l'abondance de la production et la
rarete des matieres premieres que nous
voudrions souligner ici, en prenant
pour point de depart les materiaux

d'Auvernier NE et de Grandson VD/
Corcelettes (rive nord du lac de
Neuchätel), les deux centres metallurgi-
ques les plus actifs du Plateau suisse ä la
fin de l'äge du Bronzei.
Le cuivre brut apparait sous la forme de
lingots plano-convexes2, qui passent
pour avoir ete recoltes au fond du four ä

l'issue du Processus de raffinage du mi-
nerai, ou pour avoir ete coules directement

depuis le four dans une cuvette
amenagee dans le sol. Celui de Corcelettes

(fig. 1,1) est ä notre connaissance
le seul exemplaire entier trouve dans
les palafittes suisses. C'est d'ailleurs un
tres petit lingot, qui n'atteint meme pas
la livre. Deux fragments (fig. 1,2.3), qui
proviennent de lingots beaucoup plus
considerables, closent la liste du cuivre

brut trouve ä Corcelettes et conserve
dans les collections suisses. 750 g en
tout! Butin bien maigre compare ä l'ac-
cumulation d'objets finis et aux caisset-
tes pleines de dechets de fonderie
conservees ä Zürich et ä Lausanne.
Les fouilles recentes d'Auvernier/
Nord3, entre 1969 et 1975, permettent
de se faire une idee plus precise du
rapport entre bronze et cuivre pur dans un
village palafittique de la fin de l'äge du
Bronze final (Hallstatt B final ou Bronze

final Illb) dont l'occupation est fixee
par la dendrochronologie entre 807 et
779 avant J.-C.4. Les 432 objets de me-
tal exhumes totalisent un poids de
23898 g, dont plus de la moitie (14691
g) est constituee par le »depöt« decouvert

ä l'occasion des recoltes subaquati- 73
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flg. 2
Bracelet et haches en cuivre d'Au-
vernier-Nord (MCA Neuchätel,
Auv. 394, 353 et 2376). Poids: 21,
517 et 408 g. Ech. 1:2.
Armreif und Äxte aus Kupfer,
aus Auvernier-Nord.
Bracciale e accette di rame, di
Auvernier-Nord.

ques de 19715. Proche par sa composition

typologique (faucilles, bracelets,
haches) des »Brucherzfunde«6 contem-
porains de France et d'Allemagne, et
comprenant ä la fois des objets neufs,
usages et de rebut, cet ensemble represente

tres vraisemblablement le stock
d'un fondeur. II ne contient pas un seul
gramme de cuivre en lingot, mais ce fut
une surprise de constater qu'un bracelet

et une hache (fig. 2,1.2), pesant en
tout 538 g, etaient de cuivre pur sans
plomb ni etain, comme l'etait egalement

une autre hache trouvee 2 ans au-
paravanf7 (fig. 2,3). On s'explique mal
le choix de cette composition anachro-
nique pour des objets aussi utilitaires
que des haches mais ces 3 pieces
montrent, comme les lingots, que les
bronziers lacustres fabriquaient eux-
memes leur alliage. C'est ä un autre
endroit du village qu'ont ete decouverts
les 2 minuscules fragments de lingots
plano-convexes (fig. 1,4-5, en tout 79 g)
qui sont donc les seuls connus ä Auvernier,

anciennes collections comprises.
74 La Proportion cuivre-bronze ä Auver-
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nier/Nord n'atteint ainsi que 4,29%
(1025 g pour 23 898 g). Elle serait encore

beaucoup plus faible si le materiel
des anciennes collections entrait dans
le calcuR
L'analyse chimique des lingots et des
objets en cuivre permet d'evaluer leur
conformite aux compositions
Standards des bronzes9, aussi bien ä Auvernier

qu'ä Corcelettes, en tenant compte
avant tout de l'arsenic, de l'antimoine,
du nickel et du cobalt, soit les elements
dont la mesure a pose le moins de
problemes et qui nous paraissent definir le
mieux le cuivre des palafittes au Bronze
final. Le bracelet fig. 2,1, la hache fig.
2,2 et le lingot fig. 1,4 sont ä ce point de
vue parfaitement normaux, quoique le
lingot revele la teneur en argent la plus
elevee d'Auvernier. On peut en conclu-
re que la composition des objets
d'Auvernier n'est pas determinee seulement
par la refonte d'anciens objets, mais bei
et bien par l'usage d'un cuivre caracteristique

dont nous tenons ici 3 echantil-
lons typiques. La hache fig. 2,3 et le lingot

fig. 1,5, differents l'un de l'autre, ne

semblent par contre pas se rattacher au
meme type de cuivre As-Sb-Ni-Co. Des
132 compositions analysees ä Auver-
nier/Nord, celle du lingot fig. 1,5 peut
meme passer pour la plus aberrante.
Les 2 fragments de Corcelettes (fig.
1,2.3) se rattachent eux aussi au classique

schema As-Sb-Ni-Co et correspondent

parfaitement aux bronzes de cette
Station (on remarquera en passant l'ho-
mogeneite de composition du fragment
fig. 1,2, traduite par les teneurs
pratiquement identiques des 2 echantillons
preleves ä 2 extremites differentes). Le
cuivre du lingot entier (fig. 1,1) se revele
par contre plus pur et represente de
toute evidence une autre sorte de
mauere premiere, inhabituelle ä cette epoque.

Quand on pense ä la quantite d'etain al-
liee au cuivre, on ne peut qu'etre eton-
ne de la grande rarete de ce metal ä

l'etat pur, non seulement dans les palafittes

mais d'une facon plus generale
dans toute l'Europe de l'äge du Bronze.

Dans nos regions, l'etain est surtout
connu sous forme de menus objets de
parureio et de tres fines lamelies ornant
un petit nombre de recipients en terre
cuiteli. L'absence de lingots a mene ä

l'hypothese, vraisemblable, que l'etain
circulait surtout sous sa forme naturelle
de concentre de cassiterite (SnÜ2), facile

ä melanger au cuivre en fusion reduc-
tricei2.
La question de l'etain est encore com-
pliquee par le fait qu'on le confond faci-
lement avec le plomb. L'analysei3 vient
de montrer, par exemple, qu'un
pendentif d'Auvernier (fig. 7), qui passait
pour etre en etain, etait en fait compose
d'environ 80% de plomb pour 20%
d'etain. Dans l'autre sens, l'objet de la
fig. 8, d'Auvernier egalement, etait donne

par V GrossW pour un lingot d'etain,
mais c'est en fait un alliage de 90% de
plomb et de 10% seulement d'etaini5.
Le meme V Grossiö ne s'etait pas trom-
pe, en revanche, en decrivant la tige de
section quadrangulaire de la fig. 9, de
fonction d'ailleurs difficile ä preciser,
comme une barre de plombi7. II ne
serait donc pas superflu de reprendre
l'inventaire des objets en »etain« et de veri-
fier systematiquement leur composition.

On decouvrirait peut-etre que le
plomb est plus frequent ä cette epoque
que l'etain, ce qui ne serait pas tout ä
fait surprenant puisque le plomb, abon-
damment disponible dans les Alpesl8,
etait plus facilement accessible que
l'etain pour les habitants du Plateau



fig- 3
Lingots et surplus de coulee en
bronze. 1-3: Corcelettes (MCAH
Lausanne, 9162, 13523 et 13524).
4-5: Auvernier/Nord (MCA
Neuchätel, Auv. 8749 et 418).
Poids: 380, 129, 78, 228 et 67 g.
Ech. 1:2.
Bronzebarren und -gussabfall.
Lingotti di bronzo e rifiuti di
fusione.

fig. 4
Entonnoir de coulie et events
detachis d'une hache en bronze
brüte de coulee, et ricuperes pour
la refonte. Auvernier/Nord (MCA
Neuchätel, Auv. 450). Poids: 55 g.
Ech. 1:1.
Gusszapfen und -kanäle einer
Bronzeaxt aus Auvernier-Nord.
Imbuto e canalt dl fusione dl un
accetta di bronzo di Auvernier-
Nord.
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suisse ä l'äge du Bronze final. C'est un
fait, en tout cas, que le plomb entre ä
ce moment comme element regulier
dans la recette du bronze. II apparait
cependant aussi comme impurete naturelle

du cuivre, de sorte qu'il est difficile
de fixer la limite de concentration ä partir

de laquelle il doit etre considere
comme element intentionnel de l'allia-
ge. On constate par exemple que le lingot

d'Auvernier fig. 1,5, en contient
0,88%, teneur sans doute naturelle et
qui correspond ä celle d'un grand nombre

d'objets d'Auvernier. L'addition vo-
lontaire de plomb dans la metallurgie
palafittique est cependant prouvee par
une serie d'objets qui en contiennent
entre 2 et 18%.
La quasi-absence de cuivre pur signifie
sans doute que la principale source de
metal, ä l'epoque de la fin des palafittes,
etait la refonte des objets brises. Le
recyclage local du bronze est bien atteste,

en effet, par les preuves directes que
sont les objets retrouves en cours de re-
fontel9, mais aussi par les nombreux
dechets resultant de la fragmentation

des objets uses ou rates (fig. 5) ainsi que
de la finition des objets coules (fig. 4).
Mais les reserves de bronze se presentent

aussi sous forme de petites masses
de metal dont les formes regulieres
montrent qu'elles ne sont pas simplement

des dechets tombes du moule ou
du creuset, mais des surplus soigneuse-
ment recoltes. Les exemplaires fig. 3,1
et 3,5 epousent probablement la forme,
en cuillere, des petits creusets dans les-
quels ils ont refroidi. Ce sont de veritables

petits lingots. Une autre piece
d'Auvernier merite eile aussi le nom de
lingot de bronze plano-convexe (fig.
3,4). Sa surface tourmentee, mais de
contours arrondis (avec de nombreuses
inclusions de graines et de charbons de
bois), montre qu'il a du etre coule som-
mairement, ä l'etat dejä päteux. La
composition de ces surplus de coulee
correspond parfaitement ä celle des
objets finis. L'identite des compositions
permet meme d'affirmer que le
surplus fig. 3,5 provient de la meme coulee
qu'une faucille d'Auvernier/Nord. Le
tres curieux »dechet« de la fig. 6 est ä

coup sür un unicum dans les collections

palafittiques. Selon toute vraisem-
blance, il s'agit du contenu d'un creuset
renverse accidentellement dans son
four et infiltre dans les braises du foyer.
La »face« inferieure de l'objet conserve
en effet non seulement l'empreinte
mais encore de menus fragments des
charbons auxquels le bronze a ete me-
le. Reste ä savoir si l'objet date vrai-
ment de l'äge du Bronze! A cote de te-
neurs tres normales en etain, en plomb,
en arsenic, en antimoine et en nickel
(l'absence de cobalt est par contre
inhabituelle au Bronze final), l'analyse revele

en effet une proportion de zinc encore
inconnue dans nos regions ä cette

epoque et qui fait peser un lourd soup-
<?on sur l'äge prehistorique de cet allia-
ge20.

La rarete du cuivre pur, non seulement
ä Auvernier et ä Corcelettes mais dans
l'ensemble des palafittes contempo-
rains, semble correspondre ä un trait
general de la civilisation des Champs
d'Urnes dans le sud de l'Allemagne et 75
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fig-5
Une partie des fragments d'objets
en bronze ricupires pour la refonte
dicouverts ä Auvernier/Nord
(MCA Neuchätel).
Gussabfälle und zum Wtederetn-
schmelzen bestimmtes Altmetall
aus Auvernier-Nord.
Resldul dt fusione e metallo
giä utilizzato destinati a nuovo
tmpiego, dl Auvernier-Nord.
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fig. 6
Dechet de bronze provenant de
Corcelettes ou d'Yvonand (Musii
d'Yverdon, sans No). Age pri-
historique douteux. Longueur:
151 mm. Poids: 783 g.
Bronzeabfall aus Corcelettes odt
Yvonand.
Resldui di bronzo di Corcelettes
o Yvonand.
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fig- 7

Pendentif de plomb (env. 80%) et
d'etain (env. 20%). Auvernier
(MCA Neuchätel, Auv. 825).
Poids: 8,3 g. Ech. 1:1.
Anhänger aus einer Blei-Zinnlegierung.

Aus Auvernier.
Pendacolo dt una lega piombo-
stagno, di Auvernier.
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flg. 9
Tige decorie de section quadrangulaire

en plomb. Auvernier
(SLMZurich, 9459/1). Poids:27g.
Ech. 1:2.
Verzierter Vierkantstab aus Blei.
Aus Auvernier.
Sbarra di piombo quadrata con
decoro, di Auvernier.
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fig. 8
Poids ou lingot de plomb munt
d'un anneau en bronze. Auvernier
(SLMZurich, 9464). Poids: 732g.
Ech. 1:1.
Gewicht oder Barren aus Blei, mit
einem Aufhängering aus Bronze.
Aus Auvernier.
Peso o lingotto di piombo, con
un anello di bronzo, di Auvernier.

en France au Ha B final. II est, en effet,
frappant de constater que les grands
depöts de l'epoque2i ne fournissent pas
une image differente de celle que nous
peignons ä Auvernier et ä Corcelettes:
les quantites minimes de cuivre en
lingots, quand il y en a (et il n'est encore
meme pas dit, faute d'analyses, que les
lingots soient toujours de cuivre) con-
trastent avec l'abondance des objets en-
tiers ou de rebut. Les depöts suisses
contemporains, dont la rarete a ete
recemment opposee ä la profusion metal-
lurgique des habitats littoraux,
n'echappent guere ä cette regle22. Celui
de Winterthour ZH/ Weltheim
contient 4 morceaux de lingots (non analyses),

mais on n'en signale aucun dans
ceux de Bäle/Elisabethenschanze,
Kerzers FR, Ollon VD/Charpigny et
Sion VS/ Couvent des Capucins.
L'exception d'Echallens VD n'en est que
plus spectaculaire23. A mi-chemin entre

le Leman et le lac de Neuchätel,
ä proximite immediate des ateliers

palafittiques, ce depöt contient plus de
5000 g de cuivre en lingots pour 1450 g
de haches en bronze. Curieusement, la
typologie de la plupart des haches mais
aussi la composition du metal fönt de
ce depöt un ensemble tres etranger ä la
metallurgie palafittique de Suisse
occidentale.

La rarete du cuivre en lingots dans les
depöts n'est pas une caracteristique de

l'äge du Bronze dans son ensemble.
Les debuts de la metallurgie, en
particulier, nous ont laisse, en effet, des
quantites souvent impressionnantes de
metal brut24. \\ n'est donc pas exclu
que la carence du cuivre au Ha B final
temoigne d'une Situation de crise, ä

mettre en rapport avec le faisceaux de
circonstances qui ont preside au declin
de la civilisation des Champs d'Urnes,
ä l'abandon definitif des villages littoraux

et ä l'avenement de la civilisation
hallstattienne25.

Analyses

Moy. Auvernier*
Moy. Corcelettes*

Sn Pb As

* Attention! Les serieuses differences concer-
nant l'argent, le bismuth et le zinc ne traduisent
aucune realite archeologique mais seulement les
divergences existant entre les mesures de la
Fonderie Boillat SA (pour Auvernier) et du
Laboratoire de Recherche des Musees de France
(pour Corcelettes), et qui nous avaient amene ä

»calibrer«, arbitrairement, les premieres en
fonction des secondes26. II semble, en revanche,
que la difference concernant le cobalt soit plus
reelle. La teneur moyenne d'Auvernier proposee

ici repose sur les mesures de Boillat SA efifec-
tuees en 1980 et 1981, non corrigees, comme
le sont egalement les analyses des objets publies
ici, toutes de Boillat SA. Methode: spectrome-
trie d'emission atomique, source ICE La valeur
0 signifie < 0,01%.

Sb Ag Ni Bi Co Zn

7,06% 1,42% 0,37% 0,53% 0,03% 0,30% 0,06% 0,14% 0,03%
5,32 2,17 0,33 0,58 0,15 0,24 0,013 0,052 0,002

Sn Pb As Sb Ag Ni Bi Co Zn

igure 1 1 0,15 0,02 0,13 0,03 0,01 0,02 0 0 0
2a 0,05 0,07 0,41 1,70 0,02 0,13 0 0,17 0,04

b 0,02 0,06 0,45 1,70 0,02 0,13 0 0,16 0,02
3 0,03 0,01 0,18 0,55 0,02 0,10 0 0,07 0
4 0 0,02 0,67 0,87 0,25 0,37 0 0,08 0,06
5 0 0,88 2,5 0,03 0 0,57 0 0,45 0,03

igure 2 1 0 0,26 0,38 0,57 0 0,14 0 0,02 0,03
2 0 0 0,19 0,27 0,01 0,15 0 0,04 0
3 0 0 0,20 1,52 0,02 0,09 0 0 0

igure 3 1 2,8 2,35 0,26 0,55 0,02 0,28 0 0,03 0
2 7,5 1,81 0,41 0,70 0,08 0,26 0 0,07 0
3 7,9 1,33 0,34 0,51 0,04 0,24 0 0,08 0
4 8,9 1,51 0,28 0,68 0 0,14 0,08 0,10 0,04
5 4,4 0,93 0,30 0,59 0,01 0,26 0,02 0,10 0,05

igure 6 8,8 4,4 0,47 0,62 0 0,35 0,07 0 -3,0 77



Illustrations

Figures 8 et 9: Musee national suisse, Zürich;
toutes les autres figures: Valentin Rychner.

1 La forme des lingots et des dechets presentes
ici ne permet pas, ä eile seule, de les situer
avec precision dans la Chronologie. Ceux
d'Auvernier/Nord sont dates par leur
contexte archeologique. Les collections de
Corcelettes, par contre, sont melangees et seule
la typologie permet de les classer. On s'aper-
coit alors que la quasi-totalite des dechets de
bronze identifiables datent du Ha B final.
D'autre part, l'analyse des objets presentes
ici montre qu'ils sont, ä une exception pres,
du meme cuivre que la serie d'objets Ha B
final analysee ä Corcelettes (voir note 9). II est
donc au plus haut point vraisemblable qu'ils
datent eux aussi du Ha B final et soient ainsi
contemporains d'Auvernier/Nord.

2 Voir R. F. Tylecote, Metallurgy in archaeology
(1962) p. 29-39. RE Tylecote, A history of
metallurgy (1976) p. 30-31. ER Gigot, J.
Bourhis et J. Briard, Analyses spectrographi-
ques d'objets prehistoriques et antiques
(1966) p. 25-42.

3 Voir B. Arnold, Les 24 maisons d'Auvernier/
Nord (Bronze final). JbSGUF66,1983, p. 87-
104.

4 Communication orale de Heinz Egger,
Laboratoire de dendrochronologie, Neuchätel.

5 Voir M. Egloff, Recherches subaquatiques
dans la baie d'Auvernier. HA 3,1972, p. 3-12.
V Rychner, L'äge du Bronze final ä Auvernier

NE. Notes preliminaires sur le materiel
des fouilles de 1969 ä 1973. JbSGUF 58,
1974/75, p. 43-65.

6 Voir E Stein, Bronzezeitliche Hortfunde in
Süddeutschland. Saarbrücker Beiträge zur
Altertumskunde 23 (1976) p. 28.

1 Voir M. Egloff, Decouvertes recentes sur la
Station du Bronze final d'Auvernier. Musee
neuchätelois 7,1970, p. 145-155.

8 Voir V Rychner, L'äge du Bronze final ä
Auvernier (lac de Neuchätel, Suisse). Typologie
et Chronologie des anciennes collections
conservees en Suisse. Cahiers d'Archeologie
Romande 15-16 (1979).

9 Voir V Rychner, Le cuivre et les alliages du
Bronze final en Suisse occidentale. Premieres
analyses spectrographiques ä Auvernier/
Nord et ä Neuchätel/Le Cret. Musee
neuchätelois 18, 1981, p. 97-124. V Rychner, Le

cuivre et les alliages du Bronze final en Suisse
occidentale. II: Corcelettes. JbSGUF 66,
1983, p. 75-85.

io Voir V. Gross, Les Protohelvetes ou les Pre¬
miers Colons sur les bords des lacs de Bienne
et Neuchätel (1883) pl. 18,30-42.

il Voir R. Wyss, Bronzezeitliches Töpferhandwerk.

Aus dem Schweizerischen Landesmuseum

31 (1972) fig. 15 b.
12 Voir J.A. Charles, Where ist the tin? Anti-

quity 49,1975, p. 19-24. J. A. Charles, The de-
velopment of the usage oftin and tin-bronze:
some problems, in: The search for ancient
tin. A seminar organized by TA. Wertime
and heid at the Smithsonian Institution and
the National Bureau of Standards, Washington,

D.C, March 14-15,1977, p. 25-32. J.R.
Marechal, Zur Frühgeschichte der Metallurgie

- Considerations sur la metallurgie
prehistorique (1962) p. 170-171.

13 Micro-analyse X de surface par dispersion
des energies, semi-quantitative. Universite
de Neuchätel, Institut de metallurgie structu-
rale.

14 Gross 1883 (voir note 10) pl. 18,44.
15 Analyse par fluorescence X, Musee national

suisse, Zürich: Pb avec env. 10% Sn, 0,04%
Ag, traces de Sb, Ni, Cu, Fe.

16 Gross 1883 (voir note 10) pl. 18,43.
17 Analyse de surface par fluorescence X, Musee

national suisse, Zürich: Pb avec env. 1%
Sn et traces de Ni et Fe.

18 E. Kündig et F. de Quervain, Fundstellen
mineralischer Rohstoffe in der Schweiz, 2.
Ausgabe (1953) p. 122-130.

15 Le celebre agglomerat de Corcelettes en est
le meilleur exemple. Voir R. Wyss,
Bronzezeitliche Gusstechnik. Aus dem Schweizerischen

Landesmuseum 19 (1967) fig. 14-15.
20 L'alliage Cu-Sn-Pb-Zn evoque fortement la

periode romaine (terminus post quem), ä
laquelle remonte l'invention du laiton. Voir
Marechal (note 12), 191-199. Tylecote (1976)
(note 2), 58-59, avec un exemple tres voisin
du notre. L'alliance du plomb et du zincpour-
rait-elle etre le temoin d'une exploitation
protohistorique des gisements alpins, oü ces
2 metaux sont toujours associes? Voir Kündig

et de Quervain (note 18). L'etat civil de
l'objet, actuellement expose au Musee
d'Yverdon, n'est, en outre, pas clairement
etabli. II ne porte en effet sur lui aucun numero.

D'apres le catalogue, il pourrait s'agir du
No 1577, decrit comme »lingot« de Corcelettes

et qui, justement, manque ä Pappel. Mais

on trouve dans un des tiroirs »äge du Bronze«
de la reserve une etiquette volante portant la
mention »lingot de bronze, Yvonand, don de
M. Steiner, fondeur« et qui ne correspond ä

aucun autre objet mieux qu'ä la piece en
question.

21 Par exemple Burladingen, Weinheim-Nächstenbach,

Mannheim-Wallstadt, Friedberg-
Ockstadt, Hanau, Hochstadt, Reinhardsho-
fen, Kaiserslautern, Basse-Yutz, Bouzonville.
Voir Stein 1976 (note 6), tabelle 3 a et E Stein,
Katalog der vorgeschichtlichen Hortfunde in
Süddeutschland. Saarbrücker Beiträge zur
Altertumskunde 24 (1979), passim, avec
bibliographie. Pour le centre de la France on
peut citer Notre-Dame d'Or, Azay-le-rideau,
Amboise, Chedigny, Saint-Genouph. Voir
J.P. Millotte et R Riquet, La cachette de
bronze de Notre-Dame-d'Or (Vienne). Gal-
lia-Prehistoire 2,1959, p. 71-80. G. Cordier,
J.P. Millotte et R Riquet, La cachette de
bronze d'Azay-le-Rideau (Indre-et-Loire).
Gallia-Prehistoire 2,1959, p. 57-71. G.
Cordier, J.P. Millotte et R. Riquet,Trois cachettes
de bronze de l'Indre-et-Loire. Gallia-Prehistoire

3,1960, p. 109-128.
22 Voir M. Primas, Beobachtungen zu den spät¬

bronzezeitlichen Siedlungs- und Depotfunden
der Schweiz. Festschr. Walter Drack zu

seinem 60. Geburtstag (1977) p. 54, avec
bibliographie.

23 Bibliographie dans Stein 1979 (note 21) 208-
209. En cours d'etude par nous-meme.

24 Voir M. Menke, Studien zu den frühbronze¬
zeitlichen Metalldepots Bayerns. Jahresber.
der Bayerischen Bodendenkmalpflege 19/
20,1978/79, p. 5-305. Au Bronze ancien, le
metal brut (cuivre et bronze) est surtout stocke

sous forme de lingots-torques (150 kg ä

Mauthausen!). Des la fin de la periode, appa-
raissent les »Brucherzdepots« comme on les
connait au Bronze final, dans lesquels la
Proportion des lingots plano-convexes (Gusskuchen)

peut etre predominante. Voir par
exemple Ittelsburg, p. 117.

25 Nous remercions tres vivement de leur aima-
ble collaboration: B. Comte (Fonderie Boillat

SA, Reconvilier); R Pressl-Wenger (Institut
de metallurgie structurale, Universite de

Neuchätel); J.C. Reussner (Neuchätel); R
Wiesendanger et L. Roth (MCAH Lausanne);

J.L. Wyss et D. Cornamusaz (Musee
d'Yverdon); R Wyss (Musee national suisse,
Zürich).

26 Rychner 1981 (note 9).

Das Rohmaterial der Bronzegiesser in den Seerandsiedlungen

In den Seerandsiedlungen der späten
Bronzezeit sind neben einer Vielzahl
verschiedenartigster Bronzen erstaunlich wenig
Kupfer- und Zinnbarren zutage gekommen.

Man darf doch wohl daraus schlies¬

sen, dass der Rohstoff der Bronzegiesser
wiederverwendetes Altmaterial bzw.
missratene Stücke waren.
Die Depots der Urnenfelderzeit aus Frankreich,

Deutschland und der Schweiz zeigen

ein ähnliches Bild; die Horte der frühen
und mittleren Bronzezeit dagegen enthalten

oftmals grosse Mengen an »neuem«,
d.h. noch nicht legiertem Metall.

La materia prima dei fonditori di bronzo

Negli insediamenti sui bordo del lago del
bronzo finale sono State trovate varie quali-
tä di bronzo ma pochi lingotti di rame e di
stagno. Si puö supporre cioe che la materia

prima usata dai fonditori erano oggetti vec-
chi o mal riusciti.
I depositi del tempo dei campi di urne in
Francia, Germania e Svizzera soni simili

mentre quelli del bronzo iniziale e medio
hanno spesso anche riserve di metalli »nuovi«

non legati. S.S.
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Editorial

Quinzieme canton par sa superficie, Neuchätel abrite sur un territoire

de 800 km2 toutes les phases de l'evolution humaine connues
en Suisse occidentale. La diversite de ses paysages (Vignoble,
Vallees, Montagnes) offte ä l'homme des conditions d'habitat contras-
tees, plus ou moins favorables du Paleolithique ä l'epoque actuelle.
Si les vestiges archeologiques les plus abondants se situent au voi-
sinage du lac, le Jura n'en est nullement depourvu: que l'on songe
aux grottes paleolithiques de Cotencher (Rochefort) et du Bichon
(La Chaux-de-Fonds); ä l'abri mesolithique du Col des Roches
(Le Locle); aux tumulus hallstattiens et aux villas romaines du Val-
de-Ruz.

Une longue tradition de recherche archeologique a illustre les

noms des Desor, Troyon, Vouga (trois generations d'archeolo-
gues!), Wavre, attaches aux sites eponymes de Cortaillod, Auvernier,

La Tene. Des 1962, de gigantesques travaux de genie civil,
essentiellement la 2e correction des eaux du Jura et la construction
de la route nationale 5, ont livre des trouvailles si abondantes que
l'actuel Musee d'archeologie, craquant de toutes ses coutures,
n'est plus ä meme de les accueillir. Les expositions »Un village de
6000 ans« (Neuchätel et Schaffhouse, 1979-1980) et »500 siecles
d'archeologie neuchäteloise« (La Chaux-de-Fonds et Zürich, 1980-
1981), le film »Cortaillod, le village englouti« (TV suisse
romande, 1983) ont offert un premier reflet de l'epoque faste oü
Service cantonal d'archeologie et Seminaire de prehistoire de

l'Universite se sont allies en vue d'une quete du passe requerant
la collaboration des techniciens de fouille, restaurateurs, graphis-
tes, naturalistes, informaticiens.

En 1866, Neuchätel accueillait le premier Congres international
de prehistoire (alors baptisee »paleoethnologie«). Relisons le
compte-rendu de ces memorables journees: »Le 25 aoüt matin,
les membres du Congres se sont rendus, sous la direction de
M.E. Desor, ä Auvernier. Ils ont trouve lä deux habiles explora-
teurs des palafittes, le pecheur de M. Desor et celui de M.
Clement. II faisait un peu de vent, mais comme la baie d'Auvernier
est tres-protegee, on a tres-bien reconnu la Station de l'äge de la
pierre plus pres du bord, et celle de l'äge du bronze plus develop-
pee et plus avant dans le lac. Divers fragments de poterie ont ete
retires avec la pince, et la drague a ramene de nombreux debris
d'ossements, de fruits, de vases etc., parmi lesquels s'est trouve
une espece de bouton en bronze.
L'apres-midi on devait aller visiter la Station de La Tene, de l'äge
du fer, mais l'etat du lac ne l'a pas permis«.

En juin 1984, le pays de Neuchätel n'offxira pas de »peche lacustre«

aux membres de la Societe suisse de prehistoire et d'archeologie.

Mais comme en 1866, les resultats les plus recents des fouilles

qui s'y deroulent, ainsi que le charme du lac, des forets, du vin
du terroir agrementeront la reunion des archeologues.
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1. Grotte de Cotencher
(Rochefort; Paleolithique

2. Champreveyres iHauterive;
Magdalenien. Neolithique,
Bronze final).

"V. Wmm/7. /vtm/ P'lirpfl
(La Chaux-cle-Fonds;
Azilien)"

4 Abri du Col des Roches
(Le Locle: Tardenoisien et
Neolithique).

5. Baume du Four (Boudry:
Neolithique. Bronze moyen.

«JOaTene finale,J3allo=-r©main).
6. Palafittes d'Auvernier*" -

'(Ne&lithiqufer.BnpQZ^JV
7. Palafittes de Cortaillod

(Neolithique. Bronze^ -E;:
U^La Tene (2e äge du Fer).

9. Marin Les Bourguignonnes
(enceinte de La Tene finale).

10. Thielle-Wavre (mausolee et
2JH| gallo-romains). '-^.
Villa gallo-romaine de
tcSte?abiei5>^ri- -'.. _^

12. Barque gallo-romaine de

13 Necropole de Serneres
"'(Neyenät©!-;: Haut mtoyen- ~v

äge). >*•
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